


LE TRAITÉ DE VALENÇAY: LE SÉJOUR DES PRINCES D'ESPAGNE À VALENÇAY (1808-1814) 
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UNE SITUATION 
POLITIQUE PROPICE 

' 

L'Etat espagnol est fragile, la famille 

régnante est divisée: le roi Charles IV 

et la reine Marie-Louise laissent gouverner 

Manuel Godoy, nommé <<prince de la Paix>> 

après le traité de Bâle avec la France (22 juillet 

1795): le favori est impopulaire et détesté 

par l'héritier du trône, Ferdinand, 

prince des Asturies, né en 1784. En 1806, 

Godoy entame des négociations secrètes 

avec Londres en vue d'une alliance: 

les pourparlers sont arrêtés par la victoire 

d'Iéna (14 octobre 1806). La situation interne 

de l'Espagne et les luttes familiales 

pour le pouvoir faciliteront l'intervention 

de Napoléon. 

LE COMPLOT DE L'ESCURIAL 

Au moment de la signature du traité 

secret de Fontainebleau, Charles IV apprend 

l'existence d'une 

correspondance 

entre l'Empereur 

et Ferdinand. 

Le 28, le prince 

des Asturies 

est consigné dans 

ses appartements 

du palais royal de 

l'Escurial situé au 

nord de Madrid. 

Le 29, interrogé 

devant le Roi et la Reine, il admet s'être laissé 

influencer; ses complices sont arrêtés. Plus 

tard, Charles IV écrit à Napoléon et se plaint 

de l'implication de l'ambassadeur de France, 

François de Beauharnais, dans ce complot. 

L'Empereur dément être au courant et fait en 

sorte que Ferdinand ne subisse pas de sanction 

trop rigoureuse pour ne pas retarder l'entrée 

de ses troupes au Portugal par l'Espagne. 

En France, les journaux publièrent les pièces 

officielles du complot de l'Escurial. 

LE SOULEVEMENT D'ARANJUEZ 

Le 17 mars 1808, une foule dirigée 

par les partisans de Ferdinand se soulève 

et s'empare du palais de Godoy à Aranjuez 

situé au sud de Madrid. Finalement, 

le 19, Manuel Godoy est arrêté et Charles IV 

abdique: Ferdinand v11 fait une entrée 

triomphale à Madrid. Mais Napoléon continue 

à considérer Charles 1v comme le souverain 

légitime et le fait savoir à Murat, qui occupe 

la capitale espagnole. 

LE << DOS DE MAYO >>

Cet épisode est surtout connu à travers 

les tableaux de Goya et les conséquences que 

cette journée a eues sur le peuple espagnol. 

Le 2 mai 1808, après plusieurs échauffourées, 

une émeute, spontanée ou préparée, éclate 

devant le palais Royal pour empêcher le départ 

pour Bayonne des derniers membres de la 

famille royale: Murat lance ses troupes contre 

ce qui devient une guérilla urbaine, 

férocement réprimée le lendemain << tres 

de mayo >> : c'est le début d'une guerre 

asymétrique, menée par des civils contre une 

armée de métier. 

Joachim Murat (1767-1815), maréchal d'Empire, 

grand duc de Berg, était un des proches lieutenant 

de Napoléon, son beau-frère par son mariage avec 

Caroline Bonaparte ; alors qu'il pensait que 

l'Empereur le nommerait roi d'Espagne et des 

Indes, celui-ci choisit son frère Joseph, qui régnait 

alors sur le royaume de Naples où Murat lui 

succéda. 

LE <<GUET-APENS 
DE BAYONNE>>: DES TRAITES 
OBTENUS PAR LA RUSE 

Profitant de la situation troublée, Napoléon 

accepte d'arbitrer entre le père et le fils 

et invite la famille royale à Bayonne au château 

de Marracq. Ferdinand VII, arrivé le 20 avril, 
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esperant etre reconnu, est terrorise par 

Napoléon qui exige sa renonciation. Le 6 mai 

(acte formalisé le 10 mai par le général Duroc, 

grand-maréchal du Palais, et le chanoine Don 

Juan Escoïquiz, conseiller du prince), devant 

les menaces de son père et les insultes de sa 

mère, il renonce à la couronne: il ignorait que 

son père, conseillé par Godoy, avait accepté 

le 5 mai de ne pas la conserver pour lui-même, 

chargeant son allié français de placer sur 

le trône un candidat de son choix. Au lieu 

d'un infant d'Espagne, Napoléon choisit son 

frère Joseph Bonaparte. Charles IV reçoit en 

compensation 

de son abdication 

la résidence 

de Chambord 

et une rente 

de 6 millions. 

On garantit 

au favori Manuel Godoy une retraite heureuse 

et on règle le sort de l'infant Don Francesco 

( 14 ans) : il suivra ses parents en exil. 

L'Empereur convoque à Bayonne une 

assemblée de notables espagnols désignés 

pour approuver une constitution du royaume 

censée apporter à l'Espagne la ''régénération'' 

dont elle avait besoin: elle est proclamée 

le 7 juillet 1808. 

L'EXIL 

Le départ de Bayonne vers les destinations 

d'exil eut lieu le 11 mai 1808. Charles 1v 

et sa femme se dirigent finalement vers 

Compiègne et Ferdinand VII, son frère don 

Carlos et leur oncle don Antonio partent 

pour Valençay alors que le château de Navarre 

près d'Evreux leur était promis. Ils n'y 

renoncèrent que lors du divorce de Napoléon 

et de Joséphine qui obtint ce château 

en compensation. 

Francisco de Goya 
El rey Carlos IV, de rojo, 1789

Bartolomeo Pinelli 
Abdication de Ferdinand VII au trône d'Espagne 
lors de l'entrevue de Bayonne en 1808 














